
l eur (lu magasin ou ont commencé palr
.positions de moindre Importance.

'ir qtefois la salle de stock est la meitIleur
* dro,(it pour acquérir des coninaissances.

hommes faisant preuve d'énergie e't
Capacités ont été envoyés aiu dehors~

ont eti vite fait dle démontrer leur va.
ltr comme vendeurs. D'autres avaient

raptitude naturelle pour ce genre de
1%ai. l étalent doués d'une bonne

:u'ileparlaient agréablement et,
tant observateurs attentifs, avaient ln

î.î lie gagner -la confiance, ce qui est
principal facteur pour réussir dans le

irvier (le vendeur. Les vendeurs (le
r tir catégorie, comme les hommes îh'ý

ii, souvent naissent tels, mais ne se
tri! ntitt pas.

Quand un vendeur a été à l'emploi
.1 une maison de comrmerce pendant peu
rIl. temups, Il n'a ;pu que faire conrnais.
:,tt(ce avec la clientèle résidant dans le
trI -ritoire qu'il doit couvrir. Il se familia-
!i- avec 'les personnes avec lesq'uelles
JI aura des transactions à faire. Leurî

r'ý>pIIqtiûjj dreaprit, leurs capricqs (Io-.
'r-iiett pour lui un -livre ouvert. C'est
ticllie se fait voir la science du ven-deuir:

i. rIfbploie sa con-naissance de la nature
Irîrîttaine, et, un hommne ex~périmenté
;rr!îlera franchement que chaque jour il
'irrîte quelque -chose de -nouveau à. l'en.
>r nile des connaissances qu'il a déjà ac-
îri:is'es. Après avoir consacré un certain

i itrlie d'années à un travail conscien-
r- r it et pénible, sa position est générait.

lassurée et il devient indispensablo
r t maison qu'il représente. Ses relat

<'> ommerciales valent des milliers dr,

rspour elle; et une maison de comn--
progressive, non imbue d'idées ar-

''sreconnaît cette valeur. El-le sait
r! os transactions par correspondan'u-
rrune chose du passé. Si vous avez

tiue chose à vendre, allez voir ceux
r, r.îvxe.fl acheter votre marchandise et

7-leur. Le vendeur sait fort bien
rn q cu'il soit longtemps il sera pres-
-laats l'impossibilité de travailler.

'rllssont a-lors ses perspectives
n ir?

r .. nd je parle d'incapacité de travail.
:1tt sem-bler étrange à beaucoup die
-- rs, et certains d'entre eux pw-

r faire exception à la régie. Dix oui
i ùannées de voyages ne rajeunissenît

* n homme.
rvendeur qui a relprésenté avec sutr-
a; maison et aL consacré les met]-
- années de sa vie à cette profession
î1I pas justifié d'espérer une compeni
'ion autre que le simple salaire qu'il1
? N'a-t-il pas d-roit à être intéressý

-Maiires de la maisoîf- qu'il reprý-
rDoit-il considérer comme chos

)Mte que ses services ont été sufir
r ý,n rémunérés et que c'est touit
* illi Il peuit s'at*tendlre? J'ai d-

r irquestion avec un grand nom-
.s meilleurs hommres d'affaires Mr
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AUX ANNONCEURS, CITEZ "lLE PRIX

ii:i&îsseit t(11 t si veîîle'rs à leur com-

Noni se'ttinteiti elles leur' donnent un
i i~rI ~nai <illus augmentent cbaque
ttolotît patr d'ac'tioîns out, <lanls cer-

utns t-as. ltrttr vendtent leur fonds. Elles
<t»irl (illittî î<'me tini pourcentage des
iirfils tits. Un4tt'ieil manière (le faire

(-si sage. jttsi r t tl-n<>î un jugement
sinl en aftairos. (''s mais<nsr amélioreuil,
aitnsi la situallun financière du vendeur
j:, e'nt'i t re <'11<-s et lui un lien pius
(iroit., El) <'s a;gissoîti ainsi pour des rai-

cti.tomnterc'iales <'t autssi parce qu'ei-
lus onti à 'oeuir l'inti*.t du vendeur et

Je- r-rennais btri-oip (le vendeurs qui

COURANT"

Notre manufacture se vante maintenant
d'avoir l'outillage le plus moderne ait Ca.
niada pour la fabrication du Catsuip. Nous
avons aussi un (les meilleurs Préparateurs
de Cat.sup sur le continent.

L'automine dernier nous avonls acheté des
tonines et des toinnes (les pins belles Tomates
"Rose." Elles ont été lavées , échaudées, pe-
lées et épépinéces, puis ont subi le procédé
qui consiste .1 en faire un Catsup de T-o-
nmates Marque li Ci-est."' Rienî du goût déli-
cieux (le la toîiate mîûre n'en es.t parti et le.
iiîtélaîîge des épices et condimîenîts fait par
notre prép)arateur lui a donné n piquant
appétissant qui lie p)etit pas être égalé.

Mis eni grand(es bouteilles de 14 ozi , avec
une fericture à vis, c' est l'un (les eipaque-
tage s les pius attrayants qui aienît jamais
été mîis sur le miarchié. Nous garantissons sa
pureté, et la p)ropreté absolue de niotre ina-
îîuifacture et (le lits mîéthodes met ses quiali-
lités sanitaires ]lors (le (oute.

Ehiiballè ein caisses de detux (loi., $1.oo)
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